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Chan1bre des Représentants. 

StlANCE Ill' ,12 SEPTfü\181\E ,, ~)':28. 

Projet de loi appreuvant la Convention signée à Paris le 12 septembre 1928, 
relative à la nationalité de la femme mariée. 

EXPOSE DES MOTIFS 

Mnssrnu1\s, 

Le législateur L,elge, par respect pour l'individualité de la femme, a introduit 
dans notre législation le principe du libre choix tlt> nntionnlité pour la femme 
mariée. 

La loi du '15 mai 1922, sur I'acquisition et la perte de la nationalité, com­ 
plétée par celle du /~ aoùt I ü:2G, ace orde i1 la femme belge qui épouse un 
étranger. la f'avenr de conserver son statut de Belge, si, conformément aux 
formalités déterminées, elle en manifeste le désir, dans les six mois qui suivent 
le mariage. 

De même, la femme étraugère qui épouse un sujet belg·e, peut, suivant les 
mêmes comlition-. demeurer étrangère. 

A son tour, la loi française du 10 aoùt l!H7, a consacré le principe de la 
liberté du choix de nationalité pour la femme qui se marie, mais, ù l'encontre ile 
la loi belge, elle décide que la femme conserve de plein droit sa nationalité à 
moins 1rue, tnuuu fr mariage, elle ne déclare tians les formes requises, vouloir 
suivre la condition Ile son mari. 

L'antinomie de ces systèmes aboutit, dans nos relations avec la France ù créer 
parmi les femmes 4111i épousent un ressortissant de l'antre pa_vs, de nombreux 
cas d'apatridie ou de bipatridie. 

Désireux de mettre tin à cel étal ik choses les (;ouvernements Helge et 
Francais ont chargé une commission composée (ie leurs délégués de rechercher 
la solution de ce problème. 

Cette commission a urrèté le texte rp1e nous avons l'honneur rie vous 
soumettre et qui a rencontré l'approbation des deux Gouvernements. 

l.a base tie l'accord est le principe locus re!Jil actum. 
En cas de mariage franco-belge contracté en Bel!JÙJue la déclaration d'inten­ 

tion de la femme sera réglée uniquement par les dispositions de la loi belge. 
Par contre. si le mariage est célébré en France, la lemme manifestera son 

choix d'après les ri~gles fixées par la loi française. 
L'acte souscrit en Belgique sera valable en France et réciproquement. 

H 
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L'économie du système réside en ceci, c'est qu'au lieu d'avoir en certains cas 
ù faire une déclarntion d'intention tant en France qu'en Belgique, la femme qui 
épouse un sujet d'un des pays co-contractants n'aura plus pour exercer son choix 
de nationalité qu'à se soumettre aux· prescriptions de la loi du pays oil le mariage 
est cèlébré. 

En terminant. nous avons l'honneur, Messieurs. de vous signaler que cet 
accord est connexe ù l'accord Franco-Belge ayant pou!' objet de régler les conflits 
èu matière de recrutement militaire. 

En effet, la nationalité de la femme mariée peut, en certains cas, conditionner 
e11 Franl'c la nationalité de l'enfant. Pt, partant, les obligations de milice 
ile celui-ci. 

/,e Jlinistrc de la Justice, 

P.-E. JANSON. 

Pom le Minisl're ties A/filins 1;:11•a11ah·es absent, 
Hcxm JASPAH. 
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CONVENTION 

entre la Belg ique et la France relative à la nationalité · 
de la femme mariée. 

SA ~hrnsTi'.: til Bo1 nss Rm.1:i,;s et le P11li:s1Ug:i'l' m; 1.A fü:;11u111.1vus F11A"H.:AISE ayant 
rèso lu de r(·~ll'l' les dillicultés qui peuvent pr oveuir de la dillërcncc des lois 
he Iges et françaises quant ù la nationalité de la feuuue ruariée ; 

Les soussignés, dument autorisés ù cet ellet, sont convenus ties dispositions 
suivantes : 

Auncu: l'HEMmH. - La lemme française acquiert, pat· son mariage avec un 
Belge, célébré en Uelg·ique. la qualité de belge ù moins qu'elle ne dt'-chue dans 
les six mois i1 dater du jour du mariage el dans les formes prévues par la loi 
h1·l~;e vouloir conserver sa nationalitè française. Dans ce cas, elle sera considérée < • 

comme n'ayant pas perdu la nationalité francais«. 
Si le mmiage est célébré en France, la Ienune française qui épouse nn llelge 

conserve sa nationalité ù moins que, avant le mariage, elle ne déclare expresse­ 
meut dans lt•:-: formes prévues pa1· la loi française vouloir acquérir, en conter­ 
mit& des dispositions de la loi belge, la nationalité de son mari. 

Ain. -2. - La lemme belge qui épouse un Français en Belgique acquiert la 
qualité de française à moins que durant les six mois. i1 dater du jour du mariage, 
elle ne déclare dans les cas et les formes prévus par les lois belges, rouloir 
conserver sa nationalité. 

Si le mariage est célébré en France, la femme belge qui épouse un Français 
conserve sa nationalité. ù moins qu'elle ne déclare expressément, avant le mariage 
et suivant les formes prévues 1,ar la loi française, vouloir neqnérir la nationalité 
de son mari. 

A1tT. 3. -- La déclaration effectuée au cours du mariage en vertu des 
articles I et 2 n'est pas soumise. en ras de minorité de l'intéressée, ;1 l'autorisa­ 
tion de ses représentants légaux. 

Aur. 1-. •- Dans le cas où la fur ure épouse posséderait :t la date de son 
mariag e la nationalité française au regard ile la loi franeaise et la nationalité 
belge au regard de la loi bd~re. elle sera considérée, ponr l'applieation des 
articles t et 2 de la presente Convention, comme possédant exclusivement la 
nationalité fic celui des deux pays oit le mariage sera célébré. 

.·\1n. ;>. - Pour l'application Je présente Convention la production d'un 
ccrtifirnt ,Ic coutume ne sera pas exigée. 

Ain. fi. --- Les deux (;1H1Vernemenls se commumqueront par semestre une 
copie littérale des dédarations prévues 11am; la présente Convention. 

Ain. , . - La présente Convention ponrra ètre dénoncée d'année en année 
:1 partir de l'échange des ratifications. 
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Finale : 

Eu foi de quoi les Plenipotentiuires respectifs ont signé la présente 
Convention. 

Fait en double exemplaire, il Paris, le douze septembre mil neul' cent 
vingt-huil. 

Le Cltw·y<; <l' Affaires de IJelyiqne ad interim, 
,i Paris, 

l.'t.) 01rn11T 1m Tmsusrss, 

Le Ministre des Affaires Ell·tmgères de la Népublique 
Frtmçaise. 

(S.) BRLH'tll. 
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Kamer der Volksverlege11woordigers. 

VF.ll(iADEltlNG VAN ·12 SEl'TDIBE:11 ,, 9':28. 

Wetsontwerp tot goedkeuring van de o~ 12 September 1928 te Parijs 
onderteekende overeenkomst tusse hen F ranl<rijk en België, betreffende 
de nationaliteit van de gehuwde vrouw. 

MEMORIE V AN TOELICHTING 

De Belgische wetgever heeft uit eerbied vo or de persoonlijkheid van de 
vrouw, in onze wetgeving hel princiep van de vrij e natioualitcitskeuze voor ile 
gehuwde vrouw ingevoerd. 

Bij de wet van ·15 Mei 19~2 Of> de verwerving- en het verlies van de nationa­ 
liteit, aangevuld bij de wel van 4.. Augustus -1926. wordt aan de Belgische vrouw, 
die een vreemdeling huwt, de gunst verleend haar- staat van Belg te behouden. 
indien zij overeenkomstig de voorziene formaliteiten. van het verlangen daartoe 
doet blijken binnen fi maanden 1w haar lttwelijf.-_ 

Zoo ook kan een vreemde vrouw die een Belgi:-d1 onderhoorige huwt onder 
dezelfde voorwaarden vreemdelinge blijven. 

( tp haar beurt went. bij de Fransche wel mu l li é\.ugustns l 92ï, het princiep 
van de vrijheid van nutio nuliteitskeuze gehuldigd voor de vrouw die in het 
huwelijk treedt, maar in tegenstelling met de Belgische wet, wordt in die wet 
bepaald dat de vrouw van rechtswege haar nationaliteit behoudt, tenzij zij, ,,,;,;,. 
het luuoeliil«, in de vereischte vormen verklaart rl:it zij tien staat van haar man 
wil volgen. 

De tegenstrijdigheid van die stelsels leidt el' toe, in onze betrekkingen met 
Frankrijk, voor de vrouwen die een onderhoo nge 1•m1 het andere land huwen, 
talrijke ge\'allen te doen ontstaan waarin personen geen of wel twee vaderlanden 
hebben. 

Daar zij aan dien toestand een einde wenschten te maken, hebben de Belgische 
en Fransche Rcgeeringen aan een commissie, samengesteld uit hun gevolmach­ 
tigden, de opdracht gegel'en voor dit vraagstuk een oplossing te zoeken. 

Die commissie heeft den lekst opgemaakt. dien wij de eer hebben U voor te 
leggen, en die door de beide Re~eeringen goedgekeurd is geworden. 

De basis voor de overeenkomst is het pri nciep : locus reqit actum. 
ln het geval van een Fransch-Belgisch huwelijk, in België aangegaan, zal de 

Il 
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Yerlda1·ing· van de Vl'OII w omtrent haar inzichten, alleen gcl'cgcld worden door 
Ile bepalingen vun de llclgische wet. 

Wordt, daarentegen. het huwelijk in Frnnkrijh voltrokken, dan zal de vrouw 
naar bij de Frnnsche wet gestelde regelen van haar keuze doen blijken. 
ne in Helgit; onderschreven akte zal in Frankrijk geldig zijn en omgekeerd. 
Het stelsel zooals het is opgcvut bestaat hierin, dat, in plaats van in sommige 

gernlle11, zoo in Frankrijk als in België, van haar voornemen te moeten doen 
hlijkeu , de vrouw die een ondcrhoorigc uit een dei· overeenkomstsluitende 
landen huwt, om ham natio nalitcitskeuze te doen, zich slechts zal hebben te 
gedragen naar ile voo rsehriften van hel land waar het huwelijk voltrokken wordt. 

Ten slotte hebben wij de eer, Mijne Heeren, er U op te wijzen dat dit aecoord 
in verband slaat met de Fransch-Belgisehe Overeenkomst tol l'Cgeling nm de 
.g·eschillen inzake militaire rccrutecring. De nationaliteit van de gehuwde vrouw 
kan inderdaad in sommige gevallen in Frankrijk de nationaliteit van het kind en 
daardoor ook diens militieverplichtingen bepalen. 

Uc Minister van .lusticie, 
JANSON. 

Voor de Minister van IJuitenlandsche Zaken (atwezigd), 

HENRI ,IASPAH. 
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OVEREENKOMST 
tusschen België en Frankrijk betreffende de nationaliteit 

van de gehuwde vrouw. 

fot ei ding : 

ZIJNE )IA.11<:STEIT Ill-: l(o:wil; lilfü B1iu.a,;,,; en de r()OIIZIT'l'(.;H HEIi F1uNSCIIE H1w11111.11m 

besloten hebbend de moeilijkheden Le 1·eg!~len. welke kunnen voortspruiten uil 
hel verschil mu de B1•lgische en de Frausche wetten in zake de nationaliteit vnn 
rie g-cl,uwde vrnu w: 

Ziju de ondergeteekt~11d1•11, daa1·toe behuo rl ij k ge111a!'l1tigd, lot de volgende 
bepalingen overeengekomen : 

EEHSTE ART11,E1.. -·-- Dt· Frausche vrouw verkr ijgt door haar, in Belgii· aan- , <. 

g·cgaane huwelijk 111t·l een Belg, den staat van Uelg, tenzij zij, binnen zes maan- 
den 11a den dag l'an hel huwelijk en in de hij de Belgische wet voorziene vormen. 
vcrklaurt dat zij hare Fransehe nationaliteit wil behouden. ln dat geral wordt 
zij geacht de Fransche nationaliteit niet te hebben verteren. 

Wordt het huwelijk in Frankrijk aang-eg:1an, tian behoudt de Frausche vrouw, 
die een Belg huwt. haat· nationaliteit. tenzij zij, vó ór het huwelijk i11 de bij de 
Fransche wet voorziene vormen uitdrukkelijk verklaart dat zij de nationaliteit 
van haar man overeenkurustig de Belgische wet wil verwerven. <. <.. 

Ain. 2. - De Belgische Houw die, in Helgii' een Franschman huwt verkrijgt 
rien staat van Fransche , tenxij zij binnen zes maanden na tien dag van het 
huwelijk in de gevallen en in tic vormen die bij de Belgische wet zijn voorzien, 
verklaart dat zij haar nationaliteit wil behouden. 

Wordt het huwelijk in Frankrijk aangegaan, dan behoudt tie Belgische vrouw 
die een Fransehmun huwt haar nationaliteit. tenzij zij, vóór het huwelijk, en in 
de bij tie Fransch-wet vcorvieue vormen, ui tdru kkeli_îk verklaart dat zi.i de natio­ 
naliteit van haar man wil verwerven. 

A1t-r. a. -- Voor de krachtens de artikelen I en 2. staande het huwelijk. 
rtedane verklaring is, in g-eval de betrokken vrouw minderjarig is, de machtiging 
van haar wettelijke vertegenwoordigers niet vereischt. 

A11-r. 1k - -'lot:ht de -nunstaande echtgenoole, O]) den tlag van haar huwelijk 
de Fransche nationaliteit ten opz ichte van de Fransche wet e11 de Belgische 
nationaliteit ten opzichte vau de Belgische wet bezitten, dan wordt z ij, met het 
oog- op de luepa:ssin~ van 1k artikelen l en '2 van rlez« Overeenkomst. 
beschouwd. alsof zij enkel cle nationaliteit hezut van dal van lieitlc landen waar 
het huwelijk aangegaan w ordt. 

A11..-. ;\. - Ter teuuitrnerleg~ing- van 1lcze Overeenkomst wordt de overleg­ 
ging van een costumenhewijs niet vereischt. 

Ain. li. --- Ik heide Begeeringen zullen elkander om het halfjaar een woorde­ 
lijk at'scl1rift mededeelen van de in deze Overeenkornst voorziene verklaringen. 

Ain. 7. -·- De tegernvoo1·dige Overeenkomst kan jaar O{> jaar met mgang van 
,ten dag der uitwisseling van de bekraehtigingen worden opgezegd. 
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Slot 

Ter bevestiging· waarvan de respectieve gerolmachtigden deze Overeenkomst 
hebben gcteekcrnl 

Gemaakt in du11to te Parijs, den twaalfden September negentien honderd 
acht en twintig. 

Iïe Zaakgelastigde van Belqi« ad interim, 
te Parijs. 

((;et.) .(hmRT 111<; Tumusrss. 

Ve Minister vcm Buuenltnulsclie Zaken der Fransche 
lfopubliek. 

(Get.) BRIAND. 
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(N° 318. - ANNEXE. - Bijlage.) 

CHAMBRE 
des Représentants. 1 

KAMER 
der Volksvertegenwoordigers. 

Projet de loi approuvant la oonven­ 
tion signée à Paris le 12 septem­ 
bre 1928 relative à la nationalité 
de la femme mariée. 

AI-"' BERT, 
HOI DES BELGES, 

A tous, présents at à venlr, Salut. 

Nous AVONS A111Ü:TÉ ET An,nhoNs 

Nos ~linîslres de la Justice et des 
Affaires ttrangères sont chargés de 
présenter en Notre nom, aux Chambres 
législatives, le projet de loi dont la 
teneur suit : 

ARTICLE UNIQUE. 

La Convention signée it Paris le 
-12 septembre UJ28, relative ~1 la 
nationalité de la femme mariée, sortira 
son plein et entier effet. 

Donné :1 Bruxelles. le l 2 septem­ 
bre 19:28. 

Wetsontwerp tot goedkeuring van de 
op 12 September 1928 te Parijs 
onderteekende Overeenkomst tus­ 
sehen Frankrijk en België, betref­ 
fende de nationaliteit van de ge­ 
huwde vrouw. 

AT_jBER1_1, 
IWNING DEH BELGEN, 

Aan allen, tegenwoordigen an toekomenden, Heil. 

Sur hi proposition de Nos Ministres I Op voorstel van Onze Ministers van 
<le la Justice et des Affaires l~trangères, Justitie en vau Buitenlandsche Zaken, 

\VIJ lŒHHEN llESLO'l'EN l!N ,vu BESLlilTfü'l 

Onze Minisle1·s van Justitie en run 
Buiteulandsche Zaken zijn gelast in 
Onzen naam bij de Wetgevende Kamers 
het wetsontwerp in te dienen waarvan 
de inhoud volgt : 

E1•:NIG ARTil(EL. 

De Overeenkomst op 12 September 
1 ~28 tusschen Bclg-it' en Frankrijk 
betreffende de nationaliteit van de 
gehuwde vrouw gesloten, treedt ten 
volle in werking. 

Geg·even le Brussel, den 11 Septem­ 
ber ·1928. 

ALBERT. 

Par le Roi : 

l.e Ministre de la Justice, 

P.-E. JANSON. 

Van 's Konings wcge : 

De ~linistcr van Justitie, 

Pour le Ministre 
des A//'aires Étrangères. 

Voor de Minister 
van Buitenlutulsche Zaken, 

HENHI JASPAH. 


